
Le fondamentalisme religieux n’est pas le christianisme… 

 
Dans la Presse du 14 janvier 2013, on pouvait lire : « Aide internationale. Le 

virage religieux de l’ACDI. Le gouvernement Harper subventionne plus que 

jamais les organisations qui répandent la foi ». Mais attention! Harper et 

Bush Jr sont de la même graine idéologique. Tous deux sont des adeptes 

inconditionnels des mouvements religieux intégristes d’obédience 

conservatrice et républicaine. Ça n’a rien à voir avec le christianisme vécu 

par la majorité des catholiques québécois et canadiens.  

 

On pourrait s’attendre à des propos plus nuancés dans les médias parlés et 

écrits sur les sujets touchant la religion en général et le christianisme en 

particulier. Il ne faudrait pas confondre la très grande majorité des chrétiens 

catholiques du Québec et ces chrétiens évangéliques de droite qui s’auto 

proclament d’authentiques disciples du Christ et les seuls détenteurs de la 

vérité sur Dieu et sur le monde. Il est vrai qu’Harper a augmenté 

considérablement les subventions gouvernementales à ces groupes religieux 

d’extrême-droite, mais il a retiré, en même temps, son aide à Développement 

et Paix, un organisme catholique qui apporte une aide précieuse continue 

dans les pays pauvres, sans regard à la religion des bénéficiaires.  

 

Ce n’est pas d’aujourd’hui que les conservateurs sont acoquinés aux 

brigades religieuses comme l’indique le titre de ces quelques articles de 

journaux : «Un groupe de pression controversé a ses entrées à Ottawa. 

Harper à l’écoute de la droite religieuse » (30 mars 2010); « Des fous de 

Dieu chez les conservateurs » (7 avril 2011); « Les évangélistes appuient les 

conservateurs » (12 avril 2011). Ces fondamentalistes religieux sont très 

souvent, comme Harper et Bush Jr, favorables à la peine de mort, au port 

d’armes et à la torture. Qui n’a pas entendu l’évangéliste américain Pat 

Robertson supplier son ami George Bush Jr d’assassiner le président du 

Venezuela Hugo Chavez et de tenir les Haïtiens responsables de leurs 

malheurs en raison d’un pacte avec le diable qu’auraient conclu les esclaves 

de cette île, il y a deux siècles, afin de s’affranchir? Que dire aussi de Bush 

Jr qui affirmait pleurer souvent sur l’épaule de Dieu et qui prétendait mener 

des guerres américaines humanitaires au nom de Dieu?  

 

Que penser des républicaines Michèle Bachman qui affirmait, en 2011, que 

l’ouragan Irène était un message de Dieu et de Sarah Palin qui, en 2008, 

avait qualifié la guerre en Irak d’œuvre de Dieu, sans oublier, évidemment, 

Mitt Romney qui a dit récemment que Dieu avait créé les États Unis pour 



qu’ils dominent le monde? De vrais fous furieux et dangereux qui dénaturent 

la foi chrétienne et les enseignements du Christ des évangiles.  

 

Par simple respect pour les catholiques dont nous sommes, les journalistes 

devraient cesser de mettre dans le même pot les milices religieuses à la 

Harper et à la Bush Jr et les chrétiens modérés qui sont, heureusement, 

majoritaires. Aussi, pourrions-nous demander à certains commentateurs 

radiophoniques de ne point étaler au grand jour leur ignorance crasse sur les 

récits bibliques et évangéliques, avec leurs remarques niaiseuses et leurs 

farces insignifiantes sur la foi catholique et la mission du Christ? On ne 

souligne jamais l’apport immense des missionnaires chrétiens dans le monde 

qui soulagent la misère et qui redonnent la dignité à celles et ceux qui l’ont 

perdue. 

 

Au mois de décembre dernier, le pape Benoît XVI a reconnu qu’il était 

alarmant de constater la résurgence de tensions et de conflits qui naissaient 

d’exemples croissants d’inégalités entre riches et pauvres et de la prévalence 

d’états d’esprit égoïstes et individualistes qui se manifestent de plus en plus 

dans le capitalisme contemporain. Cette réflexion est tout le contraire de 

l’idéologie véhiculée par les conservateurs, les républicains et leurs 

commandos religieux qui eux, prônent et louangent l’individualisme, la 

richesse, le marché et le capitalisme. Selon eux, les pauvres sont 

responsables de leur sort. C’est pourquoi, ils s’opposent farouchement au 

bien commun, aux services publics et aux impôts qu’ils considèrent comme 

un vol et une atteinte à la liberté individuelle. L’évangéliste américain Joel 

Osteen a même déjà clamé que : « Dieu veut que vous soyez riches » 

(Journal de Montréal, 30 mai 2005). À cet effet, le pape a déjà mentionné 

que payer ses impôts n’étaient pas un péché, loin de là! 

 

Dans ce monde sécularisé où la laïcité a presque valeur absolue, nous osons 

espérer que des croyants, des chrétiens, des catholiques peuvent encore 

s’exprimer et dire leur dissidence par rapport aux politiques fédérales 

religieuses conservatrices et leur indignation face aux propos 

discriminatoires et injustes de journalistes ignares qui pullulent sur nos 

ondes et qui polluent nos quotidiens. La foi donne sens à la vie et est 

partagée par la grande majorité des Québécois(e)s. Mais il faut la distinguer 

des religions qui, elles, sont des véhicules de la foi. Certains croyants aiment 

se balader seul dans de grosses voitures polluantes et complètement 

révolues. D’autres, et nous en sommes, aiment utiliser le transport en 



commun; il permet des rencontres enrichissantes, il favorise l’altérité et il 

protège l’environnement.  
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